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La faillite de l’ordre nouveau 

 
Animé d’une confiance aveugle en son étoile, Hitler en est arrivé à surestimer ses forces 

et à commettre une grave erreur de jugement qui le mènera inévitablement à sa ruine. 
L’aventure russe qui se termine par un éclatant échec pour les Nazis aura coûté à 

l’Allemagne plusieurs millions de tués et blessés sans parler du matériel détruit ou abandonné sur 
les champs de bataille. On comprend difficilement les raisons qui ont amené Hitler à 
entreprendre sa campagne de l’Est. Tout lui commandait de concentrer sa puissance contre son 
ennemi principal qui était et reste l’Empire britannique. Le maître du Troisième Reich a préféré 
éviter la ligne droite et, voulant se rendre à Londres, il a pris le chemin de Moscou. 

Une victoire rapide et décisive sur la Russie aurait sans doute compensé les pertes que 
nécessitait cet immense détour. Mais le service de renseignements de l’armée allemande s’est 
lourdement trompé dans ses calculs. La promenade militaire escomptée se transforme, après six 
mois de sanglants combats, en une désastreuse retraite. 

Hitler a obéi à une sorte de fatalité qui, à travers les âges, a toujours poussé les 
conquérants à courir derrière des chimères. 

La conquête du monde en est une. Comment le Fuhrer du peuple allemand a-t-il pu croire 
un seul instant que l’Europe accepterait sans résistance d’être réduite en esclavage pour le plus 
grand profit de la race germanique ? Les abdications qui se sont manifestées dans certains pays 
ont donné lieu à des conclusions erronées de la part des dirigeants hitlériens. Non les peuples 
européens ne sont pas mûrs pour la servitude. La résistance qui se manifeste dans les pays 
occupés en est la preuve. Avant peu, les nations subjuguées passeront de l’opposition souterraine 
à la révolte ouverte. 

La collaboration a fait faillite. L’ordre nouveau aussi. Pour asseoir sa domination sur 
l’Europe, Hitler avait misé sur le succès de ses armées. En Russie comme en Libye, les soldats 
hitlériens font connaissance avec la défaite. Quelque chose ne va plus dans l’Empire des nazis. 

 
 

 
La guerre sur plusieurs fronts 

 
La défaite allemande en Russie a eu pour première conséquence de bouleverser les plans 

stratégiques du Troisième Reich. L’initiative des opérations échappe au Haut-Commandement 
allemand qui ne pourra plus à l’avenir attaquer là où il le désire. 

Malgré les efforts déployés par l’armée allemande, le front russe se maintient. En Libye, 
les forces de Rommel sont sur le point d’être annihilées. 

Les rôles se trouvent renversés. 
Durant les 18 premiers mois de la guerre, les Alliés attendaient sur la défensive les coups 

de l’adversaire. Et l’Allemagne choisissait en toute liberté ses victimes. 



Tout a changé maintenant. A leur tour, les Allemands doivent parer aux coups qui les 
frappent et combattre sur plusieurs fronts. L’Allemagne n’est pas encore vaincue. Mais sa 
position est déjà celle d’une place forte assiégée dont la reddition est une simple question de 
temps. 


